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D.. · Onqu~, l' A{l:re du Jbur, diligent & fidéle, 
Ayant,_d,un Cour'-égal, dans fcs hautes Maifons, 

Fon11é les douze Mois, & Jes.quac.re Saiions., 
Entre , d·un air pon1pcus, dans fa Courfc. nouvelle .. 

Et puis ki liére Mort, a!c fa Fans criieU1t, 
Ménaçant de .nos nerfs les foiblcs liaifon&, 
Sans écouter·, ni v~us, ni pla·Întes, ni raiCons ,· 
n·une voix importune·,. au Tombeaünousapalle • 

• 
. le rens fûit, St s'envole; & d~uri rapide Cours,· 

Emportant,. fur fion Aile, & nos Ans, & .nos Jours, 
Ili n.,cn Jaiff'e, aprés-foy, ni r on-ibre, ni la vracc. 

t Jcincurs donc, en vivant: mon Dieu.,c'cft-là mon Sorr. 

: . 

Fay-moyvivrc en ta Crainte, & 1nourir en ra Grace, · 
Pour-braver, dans la Gloire, & le Tcns, & la Mort .. 

,~: C't!\ paT-Ü qu'un R'o1 du Pérou jugi,.i fort. bien que le Sole: J 
avait un ·M:iitre. 

3. LaEn1blême de l'An, parmy les Egyptiens, ér01r ttn Serpent 
tourné en rond.,&· mordant fa queüé, On d_ir qd1ls ont les pré-­
'n,iers divift: 1':A:n en douze Mois. Les quarre Saifons, dans les· 
·Poëces, foni les quarre Chevaus arelez iu Ch,1r du Soleil. 

,. Platon die qu'i'l y a·deus chofes, dont l'une dl roûjo urs & ne 
fe fait jam·ais , qlli ell: Dieu; l'autre fe fait cotîjour·s, & n'cil 
jamais , qui efi le Tens, - -


